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te s’habiller, dans la mesure où elle 
respecte les lois de la République et
qu’elle ne cache pas son visage ? » 
Seul le voile dissimulant le visage, 
de type niqab ou burqa, est proscrit 
dans l’espace public depuis 2011.

« Il s’agit d’une polémique misé-
rable », a réagi à son tour le blo-
gueur musulman « orthodoxe » Fa-
teh Kimouche, spécialiste de l’éco-
nomie islamique.

« Renoncez au fric, ayez des con-
victions ! » a relancé à son tour Pier-
re Bergé, interpellant les enseignes 
tentées par l’« islamic fashion ».

L.S.

nienne Marks & Spencer a tenté dé-
fendre son « burkini », expliquant 
fournir « une large gamme de 
maillots de bain de qualité offrant à
nos clients un large choix », des voix
musulmanes se sont étonnées de ce
débat. « Est-ce que la France n’a pas
d’autres soucis, alors qu’elle combat
le terrorisme, que de stigmatiser les
femmes musulmanes ? Y en a ras le
bol ! » s’est irrité hier Abdallah 
Zekri, président de l’Observatoire 
contre l’islamophobie et secrétaire 
général du Conseil français du culte
musulman (CFCM). « Est-ce qu’un 
ministre a le droit de s’ingérer dans 
la manière dont une femme souhai-

LE COMBAT engagé mi-mars par 
20 maires de capitales 
européennes contre 
l’assouplissement des normes de 
rejets d’oxydes d’azote (Nox) des 
véhicules diesels au sein de l’UE 
n’est pas resté lettre morte. 
104 000 citoyens européens, dont 
70 000 Français, ont signé la 
pétition visant à « garantir que les 
normes de pollution de l’air soient 
appliquées ». A la manœuvre, la 
maire de Paris, Anne Hidalgo. 
« Cet assouplissement permettrait 
aux nouveaux véhicules diesels de 
dépasser les seuils de 110 % », 
dénonce la mairie de Paris. Anne 
Hidalgo envisage désormais de 
mener le combat en justice. « Si la 
commission relève les seuils de 
pollution de l’air et adopte cette 
procédure, nous déposerons un 
recours en annulation devant la 
cour de justice de l’Union 
européenne et proposerons aux 
citoyens signataires de la pétition 
de s’inscrire dans un processus 
d’action civile », annonce Mathias 
Vicherat, son directeur de cabinet.

FRÉDÉRIC MOUCHON

Pollution 
de l’air : Hidalgo 
veut attaquer

nLES ADOLESCENTS OBÈSES 
ne doivent recourir à la chirurgie 
qu’en dernier recours et à 
condition d’avoir atteint un stade 
de croissance suffisant, avertit la 
Haute Autorité de santé (HAS), qui 
s’inquiète de la multiplication de 
ces opérations. En France, où 
l’obésité concerne désormais près 
de 4 % des jeunes de moins de 
18 ans, 114 mineurs ont subi une 
chirurgie de l’obésité en 2013. Elle 
consiste à réduire la taille de 
l’estomac ou limiter l’absorption 
des aliments par une partie des 
intestins et peut entraîner des 
complications graves et durables, 
souligne la HAS.

nLES LOUPS ONT ÉTÉ MAL 
COMPTÉS au parc scientifique du 
Gévaudan, et le préfet de Lozère a 
annoncé hier qu’il allait engager 
une procédure contre le 
responsable du site. Dans la nuit 
du 7 au 8 mars, au moins six loups 
de Mongolie s’étaient échappés 
— cinq ont été repris depuis — et 
les opérations de comptage qui ont 
suivi ont révélé une différence 
entre les animaux dénombrés et 
ceux recensés dans le registre du 
parc. L’Office national de la chasse 
et de la faune sauvage (ONCFS) 
avait indiqué qu’au moins 
huit loups n’étaient pas identifiés.

En bref

SON ÉTONNANTE corne frontale,
sa robe laineuse, a été source de 
maintes légendes. Symbole de 
puissance et de virginité à l’époque
médiévale, la licorne, cette créature
mystérieuse et fabuleuse, n’est pas 
un mythe ! Elle a bel et bien existé. 
Et si l’étrange animal aura autant 
nourri les mythes et légendes, c’est 
qu’il a effectivement côtoyé l’hom-
me, partageant avec lui les mêmes 
pâturages. C’est ce que laisse entre-
voir les travaux d’une équipe de 
scientifiques russes. En datant au 
carbone 14 les ossements d’un pa-
chyderme préhistorique à une cor-
ne, déterré au nord-est du Kazakhs-
tan, des paléontologues de Tomsk 
(Russie) ont eu la surprise de cons-
tater qu’ils étaient bien plus récents
qu’ils ne l’imaginaient.

Jusqu’à présent, les paléontolo-
gues considéraient que cette créa-
ture connue sous le nom d’Elas-

motherium sibiricum, dont les ori-
gines remonteraient à 2,6 millions
d’années, s’était éteinte en Sibérie
il y a 350 000 ans. Eh bien non !
En réalité, l’animal peuplait enco-
re cette région il y a 26 000 ans.
« Par ses caractéristiques, son allu-
re chevaline, sa corne frontale me-

surant 2 m de long et 1,5 m de 
circonférence, l’Elasmotherium si-

biricum  est effectivement le 
meilleur candidat pour être ce 
qu’on a appelé la licorne », souscrit
Pierre-Olivier Antoine, paléontolo-
gue à l’Institut des sciences de
l’évolution de Montpellier.

Hélas pour les amoureux de la
célèbre tapisserie « la Dame à la 
licorne », l’Elasmotherium sibiri-

cum n’a rien du gracieux cheval 
blanc à la corne torsadée de la ta-
pisserie du musée de Cluny, à Paris.

« C’était  un rhinocéros géant à
longs poils, de la taille d’un mam-
mouth. Il est le dernier représen-
tant d’un groupe de rhinocéros qui
a ensuite divergé vers l’Europe et 
l’Asie », détaille ce chercheur. Son 
poids pouvait aller jusqu’à 5 t et sa 
corne était sa défense. On ne de-
vait pas facilement l’approcher », 
sourit-il. 

C’est cet attribut étonnant mais
aussi la migration du mammifère 
pour échapper à la fonte des glaces 
qui ont sans doute contribué à 
construire la légende de la licorne, 
au fil de ses rencontres avec des 
populations nomades. « Dès l’anti-
quité grecque ou latine, on trouve 
des récits de voyageurs signalant 
qu’ils ont croisé un animal à une 
corne », rappelle le chercheur. La 
licorne, un rhinocéros migrateur ? 
L’hypothèse se confirme.

ALINE GÉRARD

SCIENCES. La fin d’un mythe

La licorne descend… du rhinocéros

Un mastodonte avec 
une corne centrale 

mesurant 2 m de long

des femmes subissent la pression 
« de l’emprise grandissante de grou-
pes salafistes. Mon rôle, ajoute-t-el-
le, c’est d’aider les femmes qui veu-

lent résister ».
Pierre Bergé, qui
fut le compagnon
du créateur Yves
Saint Laurent, a le
premier lancé une
attaque en règle
dans notre journal

contre le comportement « hon-
teux » et « inquiétant » de ces mar-
ques qui « enferment les femmes 
dans des carcans ».

Mais tandis que l’enseigne londo-

« IRRESPONSABLE. » Le juge-
ment de Laurence Rossignol, la mi-
nistre chargée des Droits des fem-
mes qui s’invite dans le débat sur 
les vêtements islamiques dévelop-
pés par des enseignes occidentales 
est sans appel. « On ne peut pas 
admettre que c’est banal et anodin 
que de grandes marques investis-
sent ce marché et mettent les fem-
mes musulmanes dans la situation 
de devoir porter ça », a-t-elle affirmé
hier sur BFMTV-RMC, à la suite du 
large dossier consacré mardi à ce 
sujet dans notre journal.

« Nos collections permettent à
chacun d’habiller sa personnalité 
mais n’encouragent pas un choix de
mode de vie en particulier », esqui-
vait dans nos colonnes le géant sué-
dois H&M, qui propose des vête-
ments ultra longs et couvrants, avec
voile, quand Uniqlo vend des hid-
jabs et Mark & Spencer des burkinis
(maillot intégral)… Des propos qui 
ont heurté la ministre, soulignant 
que ces marques « disent ne faire la
promotion d’aucun mode de vie, 
comme s’il y avait une dissociation 
entre les vêtements et les modes de 
vie. […] L’enjeu, c’est celui du con-
trôle social sur les corps des fem-
mes. Lorsque des marques investis-
sent ce marché de 
la tenue islami-
que, parce qu’il est
lucratif, elles se 
mettent en retrait 
de leur responsa-
bilité sociale et 
d’un certain point 
de vue font la promotion de l’enfer-
mement du corps des femmes », es-
time Laurence Rossignol. « Cela me 
choque », confie la ministre, consi-
dérant que, dans certains quartiers, 

Interrogée sur sa vision des enseignes de prêt-à-porter proposant des collections de 
mode islamique, Laurence Rossignol s’en est offusquée. Selon la ministre, cette attitude, 
loin d’être anodine, fait la « promotion de l’enfermement du corps des femmes ».

La mode islamique 
« choque » la ministre
POLÉMIQUE. Laurence Rossignol, chargée des Droits des femmes, s’est emparée 
du débat lancé dans nos colonnes sur les tenues islamiques de grandes enseignes.

« L’enjeu, c’est celui 
du contrôle social sur 

les corps des femmes  »
Laurence Rossignol, ministre des Droits 

des femmes
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Le peintre allemand  Heinrich Harder (1858-1935) imagine l’Elasmotherium sibiricum 
qui pourrait s’apparenter à la mythique licorne, quoiqu’un peu plus rustique.
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 Dolce & 
Gabbana 

propose une 
collection 
islamique 

cette année.
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